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Secteur bancaire

BGFIBank Gabon : les défis de Loukoumanou Waïdi

INSTALLE le 9 septembre 
dernier dans ses fonctions, 
le nouveau directeur gé-
néral de BGFIBank Gabon 
SA, Loukoumanou Waïdi, 
s’est retrouvé, hier, face 
aux administrateurs de la 
plus grosse filiale du 1er 
groupe bancaire d’Afrique 
centrale. Au cours de son 
premier conseil d’adminis-
tration, il a fait le bilan se-
mestriel des activités de la 
filiale dont il a désormais 
la charge.
Des orientations straté-
giques aux axes priori-
taires, les administrateurs 
ont passé en revue les 
activités de la banque, en 
réitérant à M. Waïdi, les 
défis à relever dans les 
mois à venir. Il s’agit, entre 

autres, comme l’a souligné 
le président du Conseil 
d’administration de BGFI-
Bank Gabon, d’accélérer 
la transformation de la 
banque ; renforcer les dis-
positifs de surveillance et 
de contrôle ou encore de 
mettre en place les dispo-

sitifs de maximisation de 
l’efficacité des forces com-
merciales.
"  Le Conseil d’administra-
tion s’est réuni aujourd’hui 
pour faire le point des ac-
tivités sur le premier se-
mestre de l’année 2019. 
Il était question d’exami-
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 Henri-Claude Oyima, PCA et Loukoumanou Waidi, 
nouveau directeur général de BGFI.

Ph
o
to

 :
 D

R

Les travaux durant le Conseil d’administration.
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Formation du capital humain et 
à l'employabilité

L'Uaspom veut répondre à 
l'adéquation formation-emploi

MALGRE les efforts dé-
ployés par le gouverne-
ment pour former les 
demandeurs d’emplois et 
répondre à un besoin de 
plus en plus exigeant de 
la part de l'administra-
tion publique et des en-
treprises, la qualification 
adéquate des ressources 
humaines reste en dessous 
des attentes.
Manager général, le Pr 
agrégé des sciences écono-
miques, Jean-Louis Nkou-
lou-Nkoulou, a analysé le 
phénomène de l'inadéqua-
tion formation-emploi et 
tente, aujourd'hui, de rele-
ver les défis, à travers une 
offre universitaire adap-
tée. Il fonde son initiative 
sur son expérience d'avoir 
apporté des réponses 
concrètes au secteur de la 
microfinance, via la forma-
tion professionnelle uni-
versitaire.
C'est à ce titre que vient 
de naître une nouvelle 
université orientée vers 
les métiers de droit et du 
management : l'Université 
africaine de sciences po-
litique, juridique, sociale 
et de management (UAS-
POM). "Je veux offrir une 
formation de qualité où les 
étudiants ont une approche 
pratique de résolutions des 
problèmes ", a précisé Pr 
Jean-Louis Nkoulou-Nkou-
lou.
L'Uaspom va donc privilé-
gier la flexibilité dans son 
programme de formation 

pour, d’une part, être un 
allié pour le gouverne-
ment dans sa politique 
qui priorise la formation 
professionnelle, aux fins 
de rendre les jeunes direc-
tement employables. Tout 
en renforçant les capacités 
des agents déjà actifs en 
quête d'une meilleure ex-
ploitation de leur potentia-
lité et à se redéployer dans 
les secteurs attractifs.
Cet établissement, qui af-
fiche ses ambitions de for-
mer une élite en sciences 
politiques et management 
adaptée aux réalités lo-
cales, se situe au quartier 
Batterie-4, à proximité du 
collège français René Des-
cartes. Il se propose d’of-
frir des formations dans 
plusieurs filières.
À savoir, pour ce qui est 
du droit, dans des filières 
d'actualité comme la fisca-
lité et le droit des affaires. 
Mais aussi la diplomatie, 

les relations internatio-
nales et les négociations 
stratégiques, la gouver-
nance administrative et 
l'aménagement du terri-
toire, le leadership et le 
management politique, 
la gestion des systèmes 
de santé et de protection 
sociale, la politique de dé-
fense, la géostratégie et la 
dynamique industrielle, 
l'évaluation des politiques 
publiques, les prospec-
tives et la programmation 
du développement.
Dans le domaine du ma-
nagement, il s'agira de la 
gestion des Ressources 
humaines, du marketing et 
commerce international, 
de création et développe-
ment d’entreprises, de la 
gestion en espaces por-
tuaires et maritimes, du 
transport et logistique, de 
production et gestion des 
produits environnemen-
taux.

Innocent M'BADOUMA
Libreville/Gabon

 Pr Jean-Louis Nkoulou-Nkoulou, agrégé 
des Sciences économiques, promoteur 

de l’établissement   
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ner les performances de la 
banque qui sont très inté-
ressantes et qui respectent 
le budget mis en place ; re-
voir les perspectives de la 
fin de l’année, et examiner 
avec le nouveau directeur 
général, le plan REIBAN 
pour l’année 2020 ", a indi-
qué Henri-Claude Oyima. 
Avant de rappeler les ob-
jectifs assignés au nouveau 
DG de BGFIBank Gabon.
"  L’exercice précédent a 
été très bon, puisque nous 
avons fait un résultat net 
de plus de 16  milliards de 
francs CFA, et notre objec-
tif pour l’année prochaine, 
comme je l’ai annoncé, est 
d’atteindre 20 milliards de 

francs CFA de bénéfices. 
C’est l’objectif que nous al-
lons donc confier au nou-
veau directeur général, 
avec cette ambition de faire 
en sorte que nous puissions 
avoir une croissance ren-
table". 
Défis * Conscient de ce 
grand challenge, le nou-
veau directeur général 
de BGFIBank Gabon a es-
quissé son plan d’actions 
pour atteindre les objectifs 
de performance fixés par 
le Conseil d’administra-
tion. "  C’est une ambition 
que nous sommes prêts à 
réaliser. J’ai la chance de 
bénéficier, à mes côtés, de la 
présence du président, et je 

suis sûr qu’avec sa présence, 
son encadrement et le tra-
vail que moi et mes équipes 
allons fournir, nous allons 
atteindre cet objectif. Les 
actions sont très simples. 
Nous sommes une entre-
prise commerciale. Donc, 
la première chose sera de 
mettre le client au centre 
de nos préoccupations. En-
suite, nous travaillons pour 
des actionnaires qui nous 
ont confié cette maison 
avec des fonds. Nous allons 
veiller à garder ces fonds en 
toute sécurité et à les mul-
tiplier. Voilà les deux axes 
majeurs de notre action  ", 
a indiqué Loukoumanou 
Waïdi.


